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1990 - un bon millesime

Propos liminaires
En evoquant ici une bonne annee, nous le faisons ä

partir d'une perspective statistique globale. Nous
ne pouvons pas fermer les yeux sur le fait qu'ä
cause de la douceur du dernier hiver surtout, bien
des stations et des entreprises d'hebergement, de
restauration et de transport sont confrontees ä de
serieux problemes. Ceci constitue toutefois, dans
le cadre de la promotion touristique nationale de
l'ONST, un element supplemental de motivation
et d'activite, des lors que la Suisse reste I'objet
d'une demande generale favorable et que nous
sommes bien en prise sur le marche.
11 en resulte une reaction en chaine positive:
demande soutenue meilleure utilisation du poten-
tiel rendement superieur davantage d'investis-
sements qualite superieure satisfaction accrue
des hötes et de ceux qui les accueillent. En cas de
deterioration de la demande, la reaction en chaine
devient malheureusement negative. Nous savons
cependant que le tourisme est soumis ä de fortes
fluctuations locales et temporelles de la demande,
ce qui complique la gestion des exploitations et ac-
croit les risques. Cela etant, la branche contribue
parfois elle-meme aux variations psychologiques
qui se transmettent ensuite aux hötes. Nous par-
lons ici de cette mode qui se repand dans l'econo-
mie en general et dans le tourisme, et qui consiste ä

publier les resultats ä des intervalles de plus en plus
rapproches et den tirer des conclusions ayant va-
leur d'absolu.
II serait bon, dans un tourisme qui presente de
nombreux imponderables, de s'inspirer ä nouveau
davantage du sage paysan qui tire ses bilans de plu-
sieurs annees d'activite, seul moyen d'obtenir une
idee objective de ses conditions d'existence et de
rendement. Toute agitation febrile ä une epoque oü

les indicateurs tendent plutöt vers le bas recele le

grave danger d'evoquer la recession et de la presenter,

par-dessus le marche, comme une depression.
Or le tourisme suisse, s'il doit effectivement lutter,
n'est pas ä la veille d'une recession generale et,
moins encore, d'une depression.

Les resultats de 1990
Les resultats de 1990 sont bons et les perspectives
pour 1991 donnent egalement satisfaction, encore
que l'environnement politique paraisse extreme-
ment precaire ä l'heure de rediger le present
rapport. L'annee touristique suisse 1990 s'est soldee
par un bilan impressionnant: deuxieme meilleur
resultat pour le total des nuitees et record absolu

pour les nuitees ä l'hötel. Selon les premiers calculs
de l'Office föderal de la statistique, le total general
s'est etabli ä quelque 77,4 millions de nuitees, dont
37,5 millions pour l'hötellerie et les etablissements
de eure (+ 1,2% par rapport ä 1989) et environ
39,9 millions pour la parahötellerie (+ 0,1%). Les
donnees detaillees figurent dans l'annexe statistique

au present rapport.

Tendances

Apres une longue et impetueuse periode de hausse
des nuitees, on assiste desormais ä une stagnation
dans le secteur des logements de vacances. Le po-
tentiel semble pour l'heure epuise. Ceci provient
peut-etre du fait que la clientele actuelle exige tou-
jours plus de prestations, ce qui entrainerait un
certain retour d'affection pour l'hötel. Les indicateurs
sont toutefois insuffisamment precis et constants
pour que l'on puisse dejä parier d'un veritable ren-
versement de tendance. Le cas echeant, il faudra
prendre des niesures pour empecher un recul
important des nuitees dans la parahötellerie. Car l'ac-
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tuelle sous-utilisation des equipements pourrait
alors pousser ce secteur vers une crise economique
reelle, avec des symptömes negatifs tels la deterioration

de la qualite, Tarret des renovations et une
epuisante lutte des prix. II faut maintenir l'actuelle
structure de Thebergement touristique sur deux
piliers sains et solides: l'hötellerie et la parahötelle-
rie.
La tendance au raccourcissement de la duree des

sejours persiste. En plus des grandes vacances, un
nombre croissant de gens peuvent s'offrir des
sejours supplementaires. La Suisse profite egalement
de cette evolution ä cause de la proximite de ses

principaux marches. Les villes et la culture de-
vraient aussi en tirer parti. Compte tenu de ce phe-
nomene, TONST mettra la culture au centre de sa

promotion touristique nationale en 1992: la
culture en tant qu'element supplemental de motivation

et de vecu, mais aussi en tant que ferment
d'epanouissement pendant les voyages. Celui qui
en sait davantage sur un but et un pays de vacances
accroit son interet et aura plus que d'autres envie
de revenir. En outre, les touristes cultives et interes-
ses manifestent davantage d'egards. Ne veut-on
pas preserver ce qu'on aime? Nous donnons ä la
culture une large acception qui inclut les paysages
en tant que cadre de ses diverses formes.

Extraits de iactivite de I'ONSTen 1990
Les activites de TONST comprennent une grande
part de routine, d'actions previsibles ou irnpre-
vues, de services aux tiers, Tetude permanente du
marche, ainsi que la diffusion d'informations tant
en Suisse qu'ä Tetranger. Notre appareil doit de-
montrer sa necessite ä travers sa capacite d'action
constante. II agit dans 1'interet du tourisme et du
pays avec rapidite et precision. Cela etant, il en va
de meme pour I'ONST que pour de nombreuses
autres institutions: beaucoup sollicitent ses
services de maniere intensive sans trop y penser. II est
probable que seule la disparition de notre organisation

en revelerait toute Tutilite.
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Pour Tensemble de ses activites regulieres et ponc-
tuelles, notre office entend s'en tenir aux «4 C», qui
lui permettent d'assumer son mandat avec un ren-
dement justifiable malgre des ressources chiche-
ment comptees. II s'agit de convergence, continuite,
coordination et cooperation. Le maintien de ce principe

de comportement et d'orientation suppose
Tinterconnexion des differentes formes de
communication mises en oeuvre par I'ONST: relations
publiques, publicite, promotion des ventes et
information. Elles doivent etre constamment mises en
relation avec les professionnels du tourisme de
maniere ä ce que nous puissions agir conformement
aux exigences de l'offre. Simultanement, ces activites

doivent etre exercees dans le sens d'un dialogue
avec la demande, de maniere ä preserver une
communication en prise reelle sur le marche. Seuls
ceux qui sont ä Tecoute du marche peuvent y acce-
der. Raison pour laquelle nous accordons une
grande importance ä Tetude des motivations, de

l'image et des marches, dont les resultats constituent

nos indicateurs des potentialites.
Dans la perspective de Tedification europeenne,
nous accordons egalement une importance crois-
sante ä V interconnexion de plates-formes promotion-
nelles au niveau international. Elle devrait notam-
ment nous aider ä presenter notre offre touristique
concrete aux hötes potentiels d'outre-mer par les

paliers Europe - Alpes - Suisse. Ceci nous ouvre
simultanement les portes de la Communaute
europeenne (CE). II est fort regrettable que, par manque

de moyens, I'ONST n'ait pu realiser pratique-
ment aucune campagne de publicite payante
(annonces dans les medias) pendant l'annee sous
revue. Les moyens disponibles ne nous auraient
pas permis d'atteindre le seuil de resonance. L'as-
sociation promotionnelle avec la CE, poursuivie
avec determination par I'ONST. n'en a que plus de
valeur. II existe depuis 1990 entre Bruxelles et la
Commission europeenne de tourisme (CET) - la
Suisse y est representee par I'ONST - une convention

en vertu de laquelle la CE renonce a une publi-



cite propre outre-mer. En lieu et place, la Communaute

et IÄELE assument de concert tine campagne
de promotion pour lEurope, ä laquelle la CE parti-
cipe pour un montant annuel de 670000 (1990) ä

plus d'un million d'Ecus. Moyennant un investisse-
ment de 37 000 Ecus (1990), CONST a pu partici-
per de plein droit ä des campagnes publicitaires en
Amerique du Nord et au Japon. Ce faisant, il est
assure que la Suisse touristique montre tres claire-
ment la couleur dans le contexte europeen et
quelle ne sera pas oubliee. Les premiers resultats
sont ä cet egard rejouissants. lis font apparaitre
qu'au niveau de 1'interet suscite, la Suisse figure en
cinquieme position derriere la Grande-Bretagne,
la France, 1'Allemagne et l'ltalie, voire en troisieme
position dans certains domaines d'appreciation.
Les fonds engages se traduisent par un rendement
positif.
Notre activite promotionnelle dans le cadre de la
Communaute de propagande des pays a/pins, presi-
dee par le soussigne, presente eile aussi une utilite
certaine et merite d'etre developpee. Formee par
1'Allemagne, l'ltalie, la Yougoslavie, l'Autriche et la
Suisse (la France a malheureusement quitte cet or-
ganisme voici pres de 15 ans, mais eile pourrait y
revenir bientöt). cette communaute se distingue
par une collaboration qui s etend au-delä des fron-
tieres de la CE. L'ONST considere une certaine in-
ternationalisation de la promotion touristique sur
les marches d'outre-mer comme un scenario stra-
tegique, susceptible de favoriser des mesures d'in-
tegration concrete avec la CE, et comme une possibility

de profiler davantage avec nos partenaires
IV/«' alpin, zone touristique vaste et coherente au sein
de l'Europe. Cette intention prend egalement en
consideration les nettes tendances de regionaiisa-
tion qui se manifestent en Europe et qui pourraient
constituer une reaction preventive aux velleites
centripetes de Bruxelles. Toujours est-il que le tou-
risme ne dispose pas non plus de possibility plus
raisonnable que de jouer la carte europeenne. La
non-appartenance de la Suisse ä la CE ne constitue

pas ici une cause d'empechement. Notre clientele
continentale doit savoir que la Suisse appartient ä

la patrie touristique europeenne et que l'ancien
slogan de CONST «Switzerland - Europe in a
nutshell» reste hautement actuel.
Je voudrais attirer ici l'attention sur trois activites
qui ont marque l'exercice. Elles sont presentees
plus completement ä l'interieur du rapport.

Annee europeenne du tourisme 1990

Malgre la non-appartenance de la Suisse ä la CE,
une collaboration directe ou indirecte s'est
neanmoins instauree dans le domaine du
tourisme. Elle est assumee en partie par la Confederation

(Office federal de l'industrie, des arts et
metiers et du travail, OFIAMT) et par le Bureau de
l'integration DFAE/DFEP, en partie par l'ONST.
Ainsi, dans le cadre de l'AELE, notre pays a pu
participer de plein droit ä l'Annee europeenne du
tourisme 1990 proclamee par la Communaute.
C'est l'OFIAMT qui en assumait la direction
generale, ce qui s'est notamment traduit par l'orga-
nisation, le 19 novembre ä Berne, de l'importante
session «Politique du tourisme des annees 90».
Cette manifestation a debouche sur un imposant
etat des lieux du tourisme suisse de la prochaine
decennie. S'appuyant sur son theme annuel 1990
des Lacs et rivieres, notre office organisa sous le titre
Euraqua un voyage d'etude et de vecu de dix jours
pour plus de cent hötes: ecrivains du tourisme,
journalistes et jeunes en provenance de trente
pays.

Exposition tnondiale des espaces verts
ä Osaka
En l'espace de quatre mois, l'ONST a conqu et realise

sur mandat de la Confederation la presence de
la Suisse ä cette exposition specialisee, ouverte du
1.4 au 30.9. Le pavilion suisse a obtenu un grand
succes et enregistre le plus grand nombre de visi-
teurs en comparaison des quatre-vingts autres
participations etrangeres.
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Link
Le 9 janvier 1989, le directeur chargeait un groupe
de travail interne de reflechir sur la mission fonda-
mentale de l'ONST. II s'agissait de determiner si
cette mission etait toujours conforme aux
exigences du tourisme suisse et si les structures, les

moyens et les instruments y etaient adaptes. Le
rapport Link a ete longuement traite par le Bureau
et le Comite au cours de 1990, puis complete par
des theses formulees sous une forme concise. Ce
document evoque surtout les conditions gene-
rales, les collaborateurs, les objectifs, la
plateforme suisse de marketing touristique (PMT), les

mesures necessaires, ainsi que les buts souhaites
des instruments de marketing. Depuis la fin de
1990, un groupe de travail forme de participants
internes et externes travaille ä l'elaboration de cette
PMT. II est dans notre intention de regier toutes les

mesures de reorganisation et de planification cou-
rante jusqu'ä la fin de 1991 pour que, des 1992,
l'ONST poursuive son activite de maniere efficace
et axee sur l'avenir ä partir des nouvelles definitions

de son röle et de sa mission.

Pourquoi une importante promotion
nationale?
Menne dans une Europe qui s'agrandit et s'unifie, le
vacancier souhaite retrouver pour se detendre un
pays dont il reconnait le caractere, une region ou
un lieu qui puissent etre saisis dans leur ensemble,
ainsi que I'intimite de son hotel ou de son logement
de vacances. Des grandes zones economiques of-
frent peut-etre de meilleures possibilites de rende-
ment et de croissance, mais elles generent simulta-
nement de plus dures conditions de concurrence.
Et elles ne constituent en aucun cas un Substitut
pour la dimension humaine et pour le climat emo-
tionnel qui caracterisent les vacances et les

voyages. L'apparition en Europe d'un mouvement
de regionalisation temoigne d'une peur diffuse que
suscite chez l'individu la crainte d'une puissance
centralisatrice excessive. II subsiste une demande
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pour la dimension humaine comme contrepoids
aux grands rassemblements.
Une promotion nationale permanente et contras-
tee represente par ailleurs une constante du marketing

touristique de la Suisse. Valoriser le pays, sus-
citer de la comprehension, de l'emotion et de la
Sympathie sont autant de conditions pour amener
les clients ä choisir un pays de vacances tel que la
Suisse. Or la mise en oeuvre ä l'etranger d'une
promotion nationale fondee et bien perque finit par re-
jaillir sur notre pays. Etant donne que la part du
tourisme interieur ä la demande globale oscillera
longtemps encore autour des 50%, on ne fera
jamais trop d'efforts pour soigner le tourisme
interieur sans qu'il ne puisse, ni ne doive en resulter
une mentalite indesirable de «restons chez soi». La
Philosophie d'un tourisme international florissant
reste fondee, apres comme avant, sur le principe de
la reciprocity des echanges. Merne si ceci est
connu depuis belle lurette, il n'en vaut pas moins la
peine de le souligner encore et toujours:
- Dans les domaines de Yeconomieet de Yemploi,

le tourisme representera indefiniment un pilier
irretnplacable pour les Alpes, les Prealpes et des

regions marginales. II existe en etroite symbiose
avec l'agriculture et l'artisanat.

- En depit de quelques erreurs de developpenrent,
le tourismeporte moins atteinte au paysage et ä l'en-
vironnement par unite de richesse que si l'on de-
vait obtenir le meme rendement economique
par d'autres moyens de production avec une
structure de population identique, ä l'exception
peut-etre des technologies de communication
modernes qui sont de moins en moins depen-
dantes des lieux d'implantation.

- Le tourisme, et c'est sa faiblesse, cree relative-
ment peu d'emplois hautement qualifies et
repose d'autant plus sur des fonctions subalternes.
Cela etant, il suscite un reseau etendu de branches
annexesdam l'artisanat et les services, qui creent
des emplois attrayants et prestigieux pour les

jeunes.



- Notre tourisme est l'eclaireur de la reputation du
pays dans son ensemble. Aucune autre activite
economique ne fonde une reputation de maniere
aussi immediate. Or nous pouvons etre fiers ä cet
egard puisque 95% environ des touristes etran-
gers quittent la Suisse satisfaits. C'est un taux ex-
ceptionnel puisqu'il s'agit de pres de 10 millions
de gens qui enregistrent annee apres annee le

message de notre pays, message qu'ils emportent
et repandent souvent chez eux.

Remerciements
Pour conclure, il nous revient d'exprimer notre
gratitude ä tous les milieux qui nous ont apporte
leur soutien en 1990, contribuant ainsi ä une activite

fructueuse: les plus hautes autorites du pays
avec leurs departements concernes - en particulier
celui de l'economie publique, notre ministere de
tutelle, et l'OFIAMT qui a la charge du tourisme -
mais aussi le Parlement federal, les gouvernements
cantonaux et de nombreuses communes, nos par-
tenaires grands et petits - mais toujours impor-

tants - partout dans le pays. Qu'ils nous pardon-
nent de ne pouvoir les mentionner tous dans ce
rapport. Notre reconnaissance va ä ces femmes et ä

ces hommes qui sont chaque jour en contact avec
les hötes et qui leur transmettent de ce fait les
valeurs touristiques de notre pays.
Merci egalement ä tous nos hötes fideles de Suisse
et du monde entier. Merci ä notre president, le
conseiller national Jean-Jacques Cevey, pour son
grand devouement, aux membres du Bureau et du
Comite pour leur engagement sans faille en faveur
de notre cause. Enfrn, je voudrais remercier les col-
laboratrices et collaborateurs de notre office, en
Suisse et ä l'etranger, qui ne m ont apporte prati-
quement que des joies et des satisfactions pendant
l'annee ecoulee grace ä la qualite de leur travail en
faveur du tourisme suisse et de l'ONST. Nous pour-
suivons notre ouvrage avec elan et determination
afin de donner le meilleur de nous-memes au cours
de cette annee du 700° anniversaire de la Confederation.

Walter Leu, directeur ONST

*Suisse
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